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seules joies tres fugaces, lie serait plus ce que certains la font, occasion
de trafic ou affichage de caracteres feininins. Nous ne croyons pas
pouvoir defendre philosophiquement l'homosexualite avec ceux qui
vivent se voulant femme. L'homme aime l'homine, coinme Dieu aiine
Dieu, c'est un tout, il n'y a pas place pour des attenuations.
L'homosexualite place sur ce piedestal metaphysique certifie ctre, coinme chez
les Grecs, line recherche anxieuse, douloureuse, de l'Infini et de l'Ab-
solu, commr du Beau, du Bon, du Yrai, de l'Unique. En son existence,
c'est notre joie et soyons-en fiers, l'homosexuel cherche tons ces trans-
cendantaux ä travers l'homme: il ne se trompe pas, encore fait-il que
ce soit riiomme qu'il aime reelleinent, encore faut-il qu'il demeure
profondement hotnme. Ces fameux phil osophes de I'Antiquite, Platon
ou Socrate, qui out fondc la philosophic, qui done ont ete les premiers
en communication avec l'au-dela, > avec l'ESSENCE, n'ont pas defendu
autre chose, n'ont pas pratique autre chose. Retournons aux sources,
et alors nous nous rendrons compte que nos devoirs sont immenses,
qu'il n'est pas facile d'etre ce que nous soinmes.

Andre Romane.

S'il revenait
par Daniel

Que ferais-je s'il revenait? Que dirais-je s'il apparaissait tout ii coup
sur moil cliemin, an tournant de l'allee dans ce pare oil je me promene
souvent et que nous avons ensemble decouvert?

Serais-je capable d'oublier ce qui nous a separe, de pardonner line
Irahison ipii m'a tant fait souffrir? Serais-je capable d'ignorer tout ce que
nous avons conuu depuis ([lie nous nous sonimes quiltes: ces amours passa-
geres, ces sernients, ces lettres. ces images, ces traces d'une vie in-
quiete, sans gloirc, vide dc sens?

Tant de choses ont ete dites, tant d"erreurs commises Desespere.
(pie n'ai-je pas fait, que n'ai-je pas raconte pour le retenir, pour 1'eni-
pecher de partir! Ponrrais-je pardonner son indifference, sa cruaute, ce

toil avec lequel il 111'a declare un jour: «Je ne t'aiine plus!»? S'il revenait.
pourrais-je ouhlier tout cela?

Bien sur, il n'est pas seid fautif. Ne porte-je ]ias, ä part egale, la
responsahilite de notre rupture? N'ai-je pas par trop ignore ce qu'il
a ete pour moi, ce que ehaque jour il n'a cesse de nie donner? T1 avait,
lui aussi, des raisons d'etre decpi, insatisfait, de croire qu'il ne m'etait
plus necessaire.

Je sais qu'il n'est [ias heureux. qu'il a cherchc, coinme j'ai cherche
en vain, ä connaitre un autre amour. II est coutumc de pretendre et
de croire qti'on n'aime qu'une fois. Je ne le pense pas. Mais il est en
verite de ces decouvertes faites ä deux qui marquent toute une
existence et dont on ne pent pas ne pas se souvenir.

S'il revenait. c'est parce que lui aussi a oublie et qu'il pardonne!
S'il revenait? Je le voudrais tant!
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